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ajoutant les vers écrits par l'auteur en ï834~ « a son vieil amiPierre

Schlemihl Onze hors-texte et vingt-trois vig-nettes de M. Emile
PreetoriusIHustrent le volume/qui est présenté au public dans un

cartonnage vert turquoise avec impression en or. L'artiste s'est fort

bien assimilé l'âme falote de Schlemihl et les gravures en deux tons,

jaune sur mauve, sont extrêmement heureuses. La typographie du
volume est irréprochable..

Signalons, chez le même éditeur~ une traduction du Dzd!&~

a/~oH~M~ de Gazette (Biondetta, der verliebte Teufel).
M. Edouard de Bulow a fait la version allemande qui a été revue par
M. Franz BIei. Ennn~ letitre,!a couverture, et les encadrements ont

été dessinés par M. Th.-Th. Heine.

Emile Zola. M. M.G. Conrad fut le premier, disciple àlîe-
mand d'Emue Zola. Séjournant &Paris de 1878 à 1882, il connut

personnellement l'auteur de ~~6! et, revenu dans son pays, il s'ap-

pliqua a. prêcher, non sans un certain tapage, Inesthétique naturaliste.

La revue D~Ce~e~c~ que fonda alors le fougueux disciple, fut

longtemps For~ane de la jeune école. Toute cette agitation ne produi-
sit que des résultats fort médiocres, mais il était assez naturel que
l'on connât 'au vieux champion munichois la g-Iorincàtion de sa pre-

mière idole. Le petit volume de là série jO~eZ~o~ résume assez

honorablement ce qu'il convient do savoir à l'étranger au sujet du

chantre de la ?~r~6. Les documents graphiques qui l'accompag-nent
sont des plus curieux. C'est tout d'abord une réduction du numéro de

7~H7'o/'6 qui contenait la lettre Y~ccH~e, puis une vue de la cour

d'Assises pendant lâ déposition du général Mercier et, pour clore le

volume, un portrait de M~~ola.
Dans la même collection Hanns Sâchs, le vieux maître de

Nuremberg est étudié avecïeplus ~rand soin par M. H. Hoizschuher.

Des portraits du poète et des reproductions de gravures de Durer

illustrent le volume. Ennn, signalons une traduction abrégée du

Maupassant, dû M. Edouard Maynial, qui parut il y a deux ans

aux éditions du ~rcM~ e~j~~ce. Ici il convient surtout de louer

le souci que l'on a mis à choisir les illustrations. Celles-ci sont au

nombre de 2~ et quelques-unes d'entre elles sont à peu près incon-

nues en France. Il faut mentionner'une vue du château deMiromes-

nil.lieu de naissance de Maupassant, unportrait deGustave de Mau-

passant, un autre du jeune Guy à dix ans, etc. La version allemande

a été faite avecun soin minutieux par M. Lothar iSchmidt.

Bizet. La tragédie de la vie de Bizet~ voilà qui pouvait

tenter un écrivain de talent. M. Ad. Weissmann s~est appliqué à

l'écrire, &la fois en bon critique et en bon musicien. Les matériaux

ne lui ont pas manqué et il est allé puiser aux sources, sollicitant

môme les conseils de M. Ludovic Halévy. Le petit volume qu'il nous
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donneest certainement un des meilleurs de la collection.Deux por-
traits de Bizet, un portrait de GalU-Mariéen Carmenet de nombreux

morceauxde musiqueétaient uncomplément nécessaire à ces pages

.instructives.

I Ponr Maxiniilien Harden. Au moment ouÏe directeur

de la ~M~MT~comparaît une secondefois devant les juges de Ber-

lin, la rédaction de jMop~reMa demandé une série de personnalités
en vue leur opinion sur le grand pamphlétaire. Onsait que l'opi-

nion publique, trësfavoraMeà Hordenlors de sa première comparu-

tion,~ a été complètement retournée en quelques semaines par de

basses insinuations de la presse officieuse, ~b~e~ déclare, dans

une noté, que, de la part des écrivainsqu'elle a sollicités,c'est un

véritable acte de courage de témoigner ainsi publiquement de leur

estime pour Harden. Ce périodique n'a du reste aucun lien avec

la Z~Mn; étant plutôt une entreprise concurrente. MM.Richard

Dehmel, ThomasMann, M. Dautendey, M. G. Conrad, Fr. Wede-

Mnd, B. Bjœrnson, A. Holz, Auguste Strindberg',Arthur Schnitz-

ler, etc., afSrment, chacunà sa façon, le respect que leur inspire la

carrière de polémisteet d'écrivain de M. Harden. Ces.déclarations~
venant d'hommes de tous les partis~parviendront-eHésa influencer

lesjuges de Berlin? Nous le saurons bientôt.

M. Magnus Hirschield qui, lui, a été pris à partie en qualité de
témoin, n'a pas demandéà ses amis de le défendre. Il a réuni,

sousf
formede brochure, tous les jugements favorables à son activité~
épars dans la pressepériodique des dernièresannées. De la sorte i!

est parvenu à démontrer le caractère sérieux du « ComitéscientIRco-
humanitaire » et de!' «:Annuaire pour les états sexuels intermédiai-
res)). Dtl reste, tout ce qui se fait à Berlin estsérieux.

MEMENTO. ~VeHe.Re~H~qui, dans ses deuxfasciculesde.novembre~
publiaituneétudesur l'arméefrançaise,dueà la plume du généralprus-
sienenretraite dePcIet-Narbonne,publiedanssonfasciculeduïor Décem-
bre uneétudedugénéralBonnalconsacréeà l'arméeallemande.

Dans Da~ ~ero~scAe ~cAo(i5 décembre),M. RichardFreienfels

analyserceu~rede ThomasMann~l'auteur du célèbre roman Die ./?~e?-
~e~6~o,o~.M. L. Geiger, dansun articleIntitule /a! ~e/~ifM~MCp~e
~e~ai:'M<x~c~rend comptede quelquesouvragesrelatifaàl'ltalio<

Œre~cA~cAe jRM~~c~NH(i5 novembreet ï~ décembre)reproduitune
Intéressantecorrespondancede la princessePaulinede Metternichavec
l'écrivainat!emandMichelBernays.

HENRI ALBERT.


